
Du nouveau sur les consommations en eau
Les références d’ingestion en eau ont été actualisées en 
2023 et 2024, entre autres au CIIRPO, sur le site du Mourier 
(87), pour les brebis en fin de gestation et en lactation. Les 
mesures réalisées au cours des neuf semaines de lactation 
indiquent une consommation moyenne journalière d’eau 
de 8,5 litres.
Celle-ci varie en fonction de deux critères :
• �Le type génétique : avec la même ration, une brebis 

F1 (Ile de France croisée Romanov) consomme en 
moyenne 9,5 litres d’eau par jour contre 7,1 litres 
pour une femelle Mouton Vendéen (graphe). Ramenés 
au kg de matière sèche ingéré (foin et concentrés), 
les niveaux d’ingestion sont respectivement de 3,4 et 
2,9 litres pour ces deux types génétiques.

• �Le stade de lactation : les consommations en eau 
s’établissent à 11 litres au cours des 2 premières 
semaines chez une brebis F1 contre 9,2 litres les 7 
suivantes. La tendance est la même chez une femelle 
Mouton Vendéen.

5 litres par jour pour un agneau  
de bergerie
Les mesures de consommations d’eau de plusieurs 
lots d’agneaux du sevrage à la vente montrent une 
variabilité importante. Ramenés au kg de matière 
sèche ingéré, les niveaux d’ingestion varient en effet 
du simple au triple sans qu’un facteur explicatif ait 
pu être identifié (la température dans la bergerie par 
exemple).  En moyenne, avec un aliment concentré 
et un fourrage (foin ou paille) distribués à volonté, un 
agneau boit quotidiennement 3,8 litres d’eau par kg 
de matière sèche ingéré. Entre 70 et 120 jours, ce type 
d’animaux consomme environ 1,4 kg de matière sèche 
par jour (1,2 kg de concentré + 0,2 kg de fourrage).

•  La lettre technique des éleveurs ovins  •

Entre bergerie et herbe
La pousse de l’herbe a bel et bien démarré, avec près de deux semaines d’avance  
par rapport à l’an dernier. Dans de nombreux élevages, plusieurs lots de brebis sont 
toutefois en bergerie, notamment en raison des agnelages en cours.

N° 67  /  MARS 2026

C’est bon à savoir
Une brebis en début de lactation boit 10 litres d’eau 
par jour avec une ration sèche en bergerie.
Un peu plus de 8 litres d’eau sont ingérées en 
moyenne au quotidien par une brebis en lactation.

CONSOMMATIONS D’EAU DES BREBIS EN LACTATION
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POUR PLUS D’INFOS  > CLIQUEZ ICI
Pour accéder à la fiche technique
“Les consommations en eau des brebis  
en bergerie” disponible en ligne

Les mesures de consommation d’eau ont été enregistrées avec : 
une ration sèche, des abreuvoirs à pipette à raison d’un pour 6 
brebis, une plage de températures de -4 à 34 °C dans la bergerie.

https://idele.fr/detail-article/les-niveaux-de-consommations-en-eau-des-brebis-en-bergerie


Document réalisé par les techniciens des 
structures adhérant au CIIRPO des régions 
Nouvelle-Aquitaine et Centre-Val de Loire.
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Avec le soutien financier de :

POUR EN SAVOIR PLUS :
Des fiches techniques, des podcasts et des vidéos  
sont disponibles en ligne sur idele.fr et inn-ovin.fr
Prochaine lettre en mai 2026

Agenda
• �Le 27 mai : Journée de l’Élevage de la Vienne. 

Demande de renseignements ici
• �Le 7 avril de 11 h à midi : Webinaire CIIRPO sur le 

thème de l’allaitement artificiel. 
Inscription ici

• �Le 9 juillet : rencontres des techniciens et des 
enseignants du CIIRPO. 
Inscription ici

C O - F I N A N C É  P A R

Le pâturage des prairies  
nouvellement implantées
Le pâturage des prairies par des brebis au cours de l’hiver 
suivant leur semis favorise le développement des légumi-
neuses. En effet, selon des essais en cours¹, leur proportion 
est multipliée par deux (33 % contre 17 %). Cela s’explique 
par le fait que le pâturage permet aux trèfles d’accéder 
plus facilement à la lumière. De plus, le rendement de la 
première coupe de printemps, réalisé en ensilage ou en 
enrubannage, n’est pas modifié. Enfin, les mesures de 
densité du sol indiquent une absence de compaction liée 
au pâturage des brebis.

¹Projet ACCOMPLiR piloté par Idele et financé par le CASDAR

Les tiques : de petits parasites 
vecteurs de maladies
La population de tiques est en nette augmentation 
depuis quelques décennies. Ce parasite a besoin 
d’humidité et se rencontre essentiellement dans les 
forêts et les haies. La tique attend sur un brin d’herbe 
ou sur une branche basse qu’un hôte (brebis, agneau…) 
passe à proximité puis elle s’y accroche. Elle cherche 
alors une zone où la peau est fine et bien vascularisée 
et s’y fixe. Une fois bien gorgée (en général après 
48 h), la tique se détache et se laisse tomber au sol 
pour muer ou pour pondre. Mais entre-temps, elle est 
susceptible de transmettre de nombreuses maladies : 
piroplasmose, l’ehrlichiose, l’anaplasmose, fièvre Q ou 
maladie de Lyme. Pour limiter l’impact des maladies 
transmises par les tiques, il est conseillé d’exposer 
les jeunes animaux aux tiques afin qu’ils développent 
une immunité sans signe clinique. Enfin, la tique 
choisissant ses proies, une bonne vermifugation et une 
complémentation minérale solide limitent également 
les infestations.

WEBINAIRE  > INSCRIPTION ICI
Organisé sur le sujet le 29 mai 2026  
de 11 h à midi.

C’est un éleveur qui le dit
« �D’habitude, je passe la herse étrille sur toutes les 

prairies de mes brebis et vaches. Cela écarte les 
taupinières et les bouses des vaches et décolle les 
mousses. Compte tenu du prix du carburant, je ferai 
l’impasse ce printemps ».

Chiffres clefs
Consommations en carburant des élevages ovins viande 
en France* :
• �40 litres/ha pour les élevages avec un niveau de 

chargement annuel de 8 brebis/ha,
• �30 litres/ha pour les élevages avec un niveau de 

chargement annuel de 5 brebis/ha.
* Source : Inosys Réseaux d’élevage 2024

À propos…

Cofinancé par lʹUnion européenne

Membres du comité de rédaction de cette lettre : Nathalie Augas (Chambre d’agriculture 
de la Charente), Alice Claessens (Chambre d’agriculture de la Vienne), Nathalie Lebraud 
(Chambre d’agriculture de la Haute-Vienne), Camille Joly (Chambre d’agriculture du Lot) 
et Laurence Sagot (Idele/CIIRPO).

Avec la participation de Delphine Daniel, vétérinaire à 
l’Alliance Pastorale.

Coordonné et rédigé par Laurence Sagot (CIIRPO/Idele).
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